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L'Élection Sénatoriale du Nord 
Ut upréejatimt des jturnun 

O» lira ci-éttAtnt de- extrait! dei article» rem-
eacrêt par la pre"e, de tutti, opinions, au résul
tat de r élection de Dimanche: 

LES JOURNAUX DE LA REGION 

1 * Réveil du Sord intitule son article; ÇA 
» « a l 

« C» qui domine, »u point de vue eo i»-iste, 
toute la journée éle-torale d hier, «.'lit le châti
ment miii-B avec une admirable maestria à 
'"homme qui, il y a dix mois à peine, s'était fait 
l'artisan misérable de l'alliance des républicain* 
vaUnriennois, — radicaux et libre» penseur» de 
1* veille — avec les cléricaux les plui purs, contre 
las candidature» socialistes. 

ment, quand les comités semblaient sommeiller, a 
fait preuve d'une admirable initiative et a déployé 
le drapeau de la République sage et tolérante, qu'en 
laissait un peu roule dans sa gaine. 

Nos amis l'avaient suivi loyalement et ne lui 
ont pas ménagé leur concours. Avec une merveil 
leuse discipline, les vieilles troupes libérales, sans 
qu'aucun propagande soit venue tes solliciter, alors 
qu'autour d'eux tout les appelait ailleurs, se sont 
serrées autour du cher qui se levait et ont formé 
le gros d'une armée qui, à chaque tour de scrutin, 
s'est serras, malgré le lâchage des Saxons du co
mité progressiste lillois. 

Cette armée, que cet abandon n'a point décou
ragée, a vu venir à elle, au dernier tour, une 
foule de citoyens qui ont compris où était le de
voir et qui. sacrifiant certaines de leurs idées, 
onl accompli ce devoir avec une énergie dont il 
faut les féliciter, d'autant plus que ce sacrifice 
a été spontané et qu'aucun entraînement ne l'a 
provoque. 

> L'élection de M. Debierre. dans les condi
tions sinjulières et plutôt difficiles où elle s est 
faite, n a qu'une importance relative. C'est un in
cident, — d'ailleurs regrettable. — dans la po
litique départementale. Tout le monde sait bien 
que le département du Xord, non seulement n est 
pas socialiste, mais encore n'est pas pour l al
liance avec les socialistes, qui est toute la politi
que de M. Debierre. 

Du l'roijrèiAienir (Georjes Hobert) : 

VICTOIRE RÉPUBLICAINE 
« ...Les derniers fidèles du Parti progressiste, 

en présence de l'attitude de leur» a n . u n s allie» 
libéraux ont pris, après le premier t-cui de scru 
tin une résolution a houeUe nous t) hésitons pas 
à rendre justice : ils se sont désistés en faveur fle 
M. Lepez, .Est-te la rupture définitive avec .a 
réaction : noua voulons l'espérer, et nous en accep
tons l'augure. 

Devant la grille de la Préfecture : M. Debierre (en chapeau roou), élu sénateur du Nord 
au milieu d'un groupe de délégués et de curieux 

» Bon désistement consistant en une invitation 
etare «t simple de voter contre la réaction, sans 
ou-e aiu- (jasa nom il fallait la battre, nu fut ob-
tonu qu'après de longues hésitations, sur les ob-
j'i'Kations de certains élu» arn.a qui le menacè
rent de le désavouer s'il ccdait aux insUinces des 
uud'quoc Ilouvier qui l'engageaient a rester jus-
<Be» au boit . 

• C M nasaise est fini; n en parlons pin». 
i V u , il i.mt louer le» socialiste» d'avoir si 

urianiuienii-iit iomp; is rintérêt de cette salutaire 
Jstnn. et d'avoir sssaafcBfti» si brillamment leur, 
e»l>rr fnii>i i'i::-• et leur sdaurabl» cohésion. 

• Us ont etc. dans le calme qui ronvent aux 
foa-ts., le» arbitrai de lu joeroev: c i en dehors de 
ce ri-ejen.i-ni. de .ompii , .tve certain» rcntrbli-

e icjeanois, ils ont montré que, dans leur 
•onwit .il y svait entre ce qu'n ni eoiiveae ci ap
pelé- lai « parla bourgeois » -.les distinctions a 
fui -o. 

• Aux radicaux socialistes du V rd .c -oropren-
d»v* renseignement de cette journée... 

. Qu'il* a» n-iidem cosapt* que. m.me sans 
dor'iei leur adiicsîon aux visses entières du so 

ils peuvent, sur le terrain des lois de 
|*rot N t on ci. d'aliranelit-esetnenr oclv ,ers imn.e--
disU-ne-111 „II pioejve*»» ment réWisab'e». se cons-

MIQIIIa sains set ial qui. don» h lotts eon-
tre les feues clu paaaé, leur permettra de- se ren-
«••witrer. cote à -oto. ave. le parti aocialiate, clu 
DK-IIII i lit- d» la barricade. 

» Nom aevien Irons don. m sur les diverse» ob
servât n u fti résultent de» eliil.rcs compare-s des 
fjnâtin; «ai» qu'il now. soit persai», eu toi mi 
rtant. pu—• aujourd'hui, de salu-r dans ta» 609 
voix de Debierre et dans les 283 \n\ de LMerr, 
au prenne- r tenir, l'incii-e de la volooté des ponu 
latioiu du Nord de se dobarraator pour jamais 
de» I ndul lusnrs de l'oassortoniniie ref>"Ui«in et 
de l*herpo. eisie |WO||r»as»te. de inttiTOfnent ense-
» le saai-e de» 150 v o i \ de Bmekers 
d'Hugo. 

De la DtfifAt (Henri Lsatiai») : 
Ce qu'il faut, c'est rentrée 'er tous roux, nui, ù nu 

titre queleceiepie. eoirine chef eu comme soldat, lut
tant de» i'atibe ou arrivant au se-een rs epiend le Bo
itai décline, ont dos la première ou la onzième heu-
r* fait le.ir devoir et combattu pour la cause de 
U 

La première expression d'une gratitude jurti 
ftée, doit, aller a M. Alix Gbrstrm -pu courageuse 

°iK)i'iuc laissés À eux-mêmes, sans une indica
tion, les hommes d'ordre se sont ressaisis et si 
bien qu'il aurait suffi d'un déplacement de 26 
voix pour nous apporter la victoire. 

v ie ..u raisaidal. nous l'avons dit dès le pre
mier jour et il faut le répéter, n'aurait pu, par 
la mode-ration de se* idées, par ses relations et la 
sympathi* qu'il inspirait, Téunir plus de suffra
ges que n'en a obtenu M. Alix Ceehestem. 

.leriie' ;, M.IHIWIH— qui ne font rien, n'ais 
nuisent à qui veut faire, proclameront peut être 
qu'avec un autre choix ou eut bêittu l'homme des 
lu-lies et de la ii a-.îe-maconnerie. On eut obtenu 
ce résultat avec M. Ghestesa si l'on avait mare lie 
derrière lui des le dc-ôut et si l'on n'avait ciierehé 
à amoindrir son artioo, mais ou ne l'eut pas cl»-
teiiu avec un autra. M. Braoketi d'Hcsro, qu'on 
avait si imprucienin.ent em!>arqué dans cette pa!è-
re, n'a pas gacné une voix a gauche et sou beui 
ie'.I.-. dont son oomité reste responsable et non lui 
a cité d'amener des voix à l'épave de la candida
ture officielle et d'arrêter le mouvement de pro
gression de M. Ghcstein qui, plus accentué au 
second tour, aurai: on ç-e terminer par l'obtention 
de la majorité au troisic me. 

L'L'cht du .Word (Ennle Ferré) : 
M. I: pierre est élu. Cela n'a pas été sans 

mal. L'ardeur des batailles radicales qui eurent 
lieu entre 1» deuxième et le troisième tour, salle 
de l'Orphéon et dont on a trouve plus haut le récit 
montre a quel ne int la candidature Debierre avait 
excité les passions. 

Il n'est pai douteux q.'e si. à ce moment-la 
un candidat roniihl'i ain modéré avait surgi, il 
ralliai! autour de lui la gTandc majorité des élec
teurs sénatoriaux, dont la plupart sont réso unie-nt 
anti-collectiviste» et e>nposés aux alliances révo-
luti' nnaiies dont M. Debierre est ooutumier. 

Quant a la candidature vraiment progressiste, 
— que M. Braciker» d'Hugo accepta a\ec le plus 
louable dévouement. — elle eut le tort de venir 
après que les positions étaient prises et les enca-
gesaenù conclus, alors qu'il n'était nîus possiuie 
de faire nue f-s^nnestiM fructueuse. 

» Et de fait, il n'y ont, peur ainsi dire, pas 
de e ainpui'.'ne progressiste et la propagande se 
borna à l'envoi tardif ci une simyile profession de 
foi. Personne, daui ces condition», n'eapétmit le 

et le condid-it moins que personne. 

• M. Debierre l'emporte. I l bénéficie de cette 
discipline républicaine, dont le «'Réveil deu 
Nord » et les so îalistes n'avaient cessé a annon
cer, pendant toute le cours de 11 période éle*to-
Tale, que ne profiterait pas M. Lepez. 

» C'est t.t république, et la Bsejpiihliqnii laïque, 
démocratique et sociale qui a triomnhé 'hier. 

» Ijitre les de"tix candidats radicaux, les diffé
rences d'opinions et do programme n'étaient -pas 
vraiment sensibles. 

» L'un et l'autre, par leur passe'-, appartenaient 
au Parti radical et radical-to ialiste. 

» M. Debierre a surtout bénéficié du désir de 
réparation que beaucoup de républicains voulaient 
lui accorder pour l'échec qu il avait subi aux der
nières ele tion» sén -raies. 

i» Le sentiment a pr.dominé sur M raison qui 
voulait que fut élu le candidat du Congrès, s 

Remerciements de Efl. Debierre 
Voici, à titre de do» umfnts en qu^ls termes -M. 

Debierr** adresse set, rennsrciemeiu aux * Itxteur» 
s^uatoriiiLic : 

A U X Ê L K P r a r K S bï:.VATOBIAL'X 
Citoyens, 

Je îemercio bien <^ordial<ment les 1215 répu-
hHtains <\m m'ont ae.t.ordô leur confronte et ont 
fait de nmi un àéRatour du Nord. 

. le rHineivie sptMaleme.'it le pan'ti socialiste qui, 
i'.vec une ..dinirable disdpline, a l'ait triompner 
sur* mon nom la. I^opublifiuf U l o a *fc sy.i,>e et 
CCMklsmitê L\ politique ie l'équîV^lue. 

1̂ .' parti radi-al socia iste •'«•* aiTiimt- d.̂ r.s 
i:ett« éieL-tinn et a <kmontré à la lois son ex!st«n-

de certains répab!k-uns 
égarés et peut-être d(;/>loi-ê$, je sa;nai d fendre 
avec t'iier^ie et s--n.s r. .-•sentnne'it >s justes inté-
rètfl an ;tnondis.semi'nts do Vaîe"i« ienn s et 
d'Iia^ibroii k. q ,i d'aillé r

s se confondent avec 
M H:, do 'l'p.^vtement tout entier. 

Les conditions de mon élection précisent le de
voir impérieux qni s'impose au.o. rd'hui a 'x élus 
içuliraux socialistes: L'ousanisatioii autonome de 
notre parti. 

Mea ami- et moi, non; n'y fiullirons pas. 
Vive la ,Rq»i.ibaque démocra-'inue et sorialeï 

Ch. DKTîîKPRiE. 
M M N W du Xord. 

N.D.,Ju(IUE 
n pur pour le l inge à l ' installation des divers uroupce-. do la parti-
ct le ménaRe. c ipation holge à I E x i o s i t i u n de Roaba ix . 

Sachet effert. 53S6 

ChroRsque Local 
ROOBAIX 

ÂÊJeard'hai. marii21 mars: 
Sotnl forer: '.' h. S; eowhrr t; h. 11. 
I if du 15; d'rnier quartier le !3. 
Au on,-i hm, Ht BcnoU, demain: Sic Lia. 
PrtnUMfê. 

Réunions de Commissions municipales 
L e s 2e, 3e et 4e c o m m i s - i o n s munie ipalc^ so 

réuniront ce soir, mardi, à ia Mairie, aux 
heure-, indiquées , pour délibérer sur l o r d i e 
du JOUT suivant : 

«™ 11 J " toiiiinissioiis, à cinq heures c!u .-oir : 
1. Se-rviie et l'Kfcoca-e S'ourniturci a.vccLeb et 
répor-m >c- au uiaienct; nuire lies cie icie ^ fre ; 
•eMseuiMti -» — i- nerrio» uc rAasainlieaeusant : 
Kllk-V' l.ee ... d--> tni lUonU le e s da l la te-, rue-- i -a 

juibasle 01 Meyeroce.1 ; question de M. 
tèeUncs : coeiiiiiunlc^ltlon. 

sj~, 4 - ei 3~ Commissions, à i h. 1/4 du soir 
1. Voirie municipale : Service ue 1 Aïsainisscme n: ; 
projet d'iicMailaiiou d'une usine dcsiinée a trans-
Iijrniei- !. s crUures liiénagtros tu afc-gloimre toin-
UUStMli". 

. - . • 2- l'oiiimKsIons S. Voirie muni' ijeale : 
Chaussées naeee»: s n e a n i neans et il e nue u-n ; 
mieeiiii. aiiecn ele> uordereaux ne» prix. — -• Tram-
wajr> tonip-u/nie de «sonhnlT Tourcoln? ; ligne A. 
de la (irni'elefuite de Roubaix a le Grand* l laet 
de Tourciein^- pcir la Fosse aux chênes • niociiJica-
ilon cl-s e mpla 1 ineiu> de» iioint, d arrêts ; enquê
te; a»U du Ouscil municipal - i- Voirie muni
cipale: Rue d oran : traité arec la Compagnie du 
r hem 11 de fer du Nord pour l'éîariusscmcni d'un 
éeroiil publie sous le passade à niveau du clu min 
de 1er il' Soe.aln à Tuurculiipr. — ;- Voirie munici
pale Er!.iira*e nuMic : projet et installation d'un 
éclairage !«r 1 élcciriem de- contre allée s elfi IHUI-
levanl de Pans. — c. Voirie municipal» Fourni
ture-. .1 transport» divers, marches de gré a gré: 
approbation. 

La BalgiqM a l'Exposition di Roabaix 

L a Belg ique participe, on le eait , officielle
ment à l 'Exposition internationale du Nord de 
la France à Roubaix. 

C e s t le comité heure de» exposit ions à 
l'ertrant-er qui organise ce t te part ic ipat ion de 
In Bêle 10110 

Jeudi prochain, M. Hubert , ministre de l'in-
«juatrie e t d u trsvrnil, procédera, 0 Bruxel les , 

Les pavil lons de l'Australie et de la Nouvel lc -
/e lande sont jv .ussés avec une telle activité 
que dans les premiers .jours d'avril, on espèr.-
pouvoir commencer l ' installation Rénc;ra!e 
qui comprend une importante expos i t ion de 
viandes frigorWcx.5, de- la ine- et autres ap
ports de ce- 1 linr.ains î iays, dont on ne soup
çonne fruere, e:îiez nous la variété, la r ichesse 

t ta (éronditc de leurs product ions . 
M. Pierre l-'ltpo, de T o u r c o i n g , nomme! 

commissaire dé l ègue de c e s p a y s , s'occupe 
de concert axer le Haut Commissa ire sié
geant à Londres , de tout ce qui concerne 
rAuttra lk et la NouveKe-Zéiande. 

UN NOYE, QUAI DE, BORDEAXU 

Lundi mat in , vers h u i t neures. des passante 
ont retiré du canal , ouai de Bordeaux, p i e s 
du pont dos Couteaux, le- cadavre du jeune 
Maieriev Vanlacr. 1" ans, etuploré, demeu
rant rue d'Iéna, 33. Ce jeune homme, du-paru 
clej ois le *1 férrier dernier, avait s j b i 11110 
opération a la main droi te , c e qui avait influé 
sur son caractère. 

M. Prud'homme, commissaire do police du 
l e arrondiwesnent, a ouvert une enquête . D e 
celle-ci il résulte <jue la mort do i t ê tre a t tr i 
buée à un euicide. 

Le cadavre a é té conduit à la morgue. 

Echo d'uni ailuiri di vol dans les gr es 
La police de sûreté de Lille a procédé, lundi , 

à l 'arrestation d'un nommé -Max B. . . , sur
nommé le ce grand Max » et le • baron d'Ar-
bel », âgé de 36 ans, deimeurant rue du Vit ux-
Faubourg, 33. Cet te arrestat ion a été opérée 
sous l'inculpation de vol à la gare . 

Cet homme avait vendu, mercredi mat in , 
pour une somme de 180 francs, v ingt-quatro 
services de table à un came-lot nommé D u m o n t , 
à qui il délivra un reçu, contre versemeiit du 
prix convenu. Le l inge a f a i t é t é volé la t e i l l e 
au hoir, à la gare de Lil le . U faisait l'objet 
d'une expédit ion faite par un fabricant li l lois, 
'M. Defre t in , rue de Tournai , 31 bie, à un né
gocient de Valenciennes . 

D u m o n t revendit aussitôt cet te marchandise 
à un soldeur de Roubaix , chez qui la police en 
retrouva une partie . M. Defre t in , à qui un 
objet a été présenté, l'a par fa i t ement rc-connu 
tonieiic- provenant de sa maison. 

M. Geiyot, chef de, la sûreté de Lille, a pro-
eédo à rintervoge-toire de B . . . , qui est l icencié 
en droit , e t rompu à tous les pièges des ins

truct ions judic iaires et qui no so laissa pas 
émouvoir. 

Le ce baron d'Arbe* n nia l'évidence_en dépit 
dos affirmations du camelot D u m o n t 7 le prin
cipal témo.n en ce t t e affaire. 

l<e e. grand Max D, qui jou i t d'une certa ine 
notoriété clans un monde spécial, a été déféré 
au parquet lundi upro<,-inidi. Lorsqu'il des
cendit de la. voiture cellulaire, à la porte du 
Palais do Jus t i ce , il a été l 'objet d'une pet i te 
manifestat ion dc< svmv athio de la part d 'un 
certain nombre de ses compagnons. Il ava i t é t é 
réarmaient libéré de la prison centra le de Loos 
où il purgeait tint- condamnation. 

Citant au soldeur roubaisien, il ne sera pas 
inquiété , croyour,-uous, M bonne foi a y a n t é té 
surprise. 

L 'ART DE L ' i M S V O l P E et les É C O L E S . 
— Mc-ro' ak poursuit dans notre r c g i o i la set ie 
'e ses ron icrencts . L'art dans l 'histoire, qui a 

cite- c n s c . g n ' hier encore à T o u r c o m e auv 
é lèves de S é v i g n é et aux m e m b r e s de l'Ami 
cale , acra expl iqué on présence des élèves des 
éceilt-3 munic ipales à partir de vendredi pro 
cl i .nr. aprù. midi, salie du Fnmilv-Cinéma, 
Grande-Rue. L e cinfc'r.-n :icr détaillera les su 
ici . oc scs^ remarquables projection» en cot 
leurs. I n devoir Je composi t ion française se
ra demandé ie chaque- écolier au lendemain oc 
cette démonstrat ion pratique de l'art à l'école 
innovée par Mérovak. 

LA 2« E X P O S I T I O N D E S A R T I S T E S 
R O U B A I S I E N S . — On nous prie d'insérer 
la communicat ion suivante : 

La se.onde exposition des artistes roubaisien» 
oi.ai'.lice dans L, _.\er.e 14. bo.,le-.ard de Paris. 
sera ouverte au pub.it du 9 avri au 1er mai 
prochain. 

l.o artiste» exposant»:sont prié- de rot -urne r 
leur notice au seuctajr» du c.nni'.é oieanu.ate r, 
2. ri,e IticheJeu, avant fin coieran' ; aucuns ins
cription ne sera accepté aprè> cette date. 

Le s œuvres doit- ut parvenir 14, bouievard de 
Paris, du 23 a.e 51 courant; au. ein empa emtut 
ne ter» garanti passé ce délai. 

Le eo.-ite' rappelle que seuls les artistes nés ou 
habitant à Roubaix .setout a.m., ains qae MM. 
les nrofesseuri 0,1 ancien profess -rs. * eves ou 
an ien» é l -v - de noej e-coles r-.ub i.-iennes. 

Les frais d'envoi et de retour sont seuls à la 
eh.u-je de I'-xposant. 

Chaque invite loiirra expo-er cinq œuvres sans 
eti exaçeTer les di'nensions. 

Ne seront pas admis e tableaux et des sus non 
•encadrés, le» ouvra;»-.* dé;à exposé» à Roubaix, le» 
copies, «s œuvres ne rei rtsentant pas un carac
tère artistique suffisant. 

Les artiste- qui pai oubli n'esteraient pas reçu 
leur lettre d'invitat.on. ont prés d'en avertir l e 
secrétaire. 

Le ••omité a ou l'heureuee peneée de profiter de 
, ikion pour reranir e nsetlleure» ceuTrea 

cie doux le- Dos artistes dé cd.s. les mretttés Kra-
béinsUy et Ue crise»; il fait un pressant appel près 
de h population roubaitienne afin d'obtenir las 

COMITE R O U B A I S I E N DE P R O T E C 
T I O N DE L ' E N F A N C E . — Les récompenses 
de la sa i son . — Les d a m e s du Comité Rou
bais ien de Protection de l 'Enfance viennent de 
faire leur dernière distribution de récompen
ses de la saison. Dip lôme d'honneur, châ le s , 
trousseaux, ont été distribués à v ingt -deux 
mères réellement méri tantes . Les d a m e s pa-
tronnesses ont admiré la bonne mine , le bon 
entretien de tous les enfants qui leur ont été 
présentés . Voici les n o m s des mères qui ont 
mérité c e s récompenses : 

Mmes Delcoigne, rue Bernard, cour Duquenn»; 
Dhainaut, rue de l 'tpeule. cour Lampe; Debeuls, 
m e de l'Erminage. erour Billot; David, rue J e » 
quart; Gabxeati, rue de Libe; Vtanriet. rue Jac-
qaart; Desgeidère. rue de Tunis . Letebvre, rv-e 
Houçet-le-l Isie; Leveu^le. rue Drouot-, cour Bul 
teau; Cambier, rue Ma-Camepagr.e; Lefebvre, rue 
Neuve; Devries, rue .Amiral Ccarbet ;Croix) ; 
Vanenoo, n;e Chanzy; Cooren, boulevard de 
Reims; Bernard, rue du Bois ; Six, rue de Flandre, 
cour Puis ; Duhamel, rue du Coq-Frarc^iis ; Ca.-
pelle, rue Foucauld; Roussel, rue Ma-Carr.pagne ; 
Lamrr.elin, rue de la Concorde-, Dujardin, rue de 
Lille, impasse des Arts; Leconte, rue de* Char
pentiers, cour Paulus. 

M A N I F E S T A T I O N D E S Y M P A T H I E EN 
L ' H O N N E U R DE M. H E N R I L E M A I R E , 
V I C E - P R E S I D E N T de la « C R A N D E - F A N -
FARE n. — Flat tés et fitrs de la dis t inct ion 
dont vient d'être l'objet, leur sympathique 
evice-président, M. Henri Lemaire , qui a reçu 
du gouvernement , lo.s palrne^ Académiques , 
l e , membres de la « Grande Fanfare s, réunis 
au local, chez M. Bourgo i s , 63, rue de Lan-
noy, se sont rendus d imanche après-midi , chez 
ce dernier, rue Galvani , pour lui faire une sé
rénade. Ils ont été reçus très a imablement par 
M. et Mme Lemaire . M. Hyppol i te Nafteur, 
président , s'est fait «l'interprète des m e m b r e s 
de la « Grande Fanfare » pour exprimer, à M. 
Lemaire , la vive sat isfact ion qu' i l s ont tous 
ressent ie , t n apprenant que le gouvernement 
d'- la République venait de nommer ofiieier 
d'Académie , l'un des t pionniers » de la so
ciété, le récompensant ainsi d'avoir mis une 
grande part de son ex is tence au service de 
l'art musical . M. Nafteur, m exce l l ents ter
m e s , a rappelé brièvement les bri l lants états 
de service de -M. Lemaire , qui reste toujours 
un précieux auxil iaire pour la « Grande Fan-
fat»»», puis il lui a îVmis, en m ê m e t emps 
qul^ne magnif ique gerbe de fleurs, l es insi
g n e s en bri l lants, et , sur sa proposi t ion, un 
vibrant vivat a été chanté à M. et Mme Le
maire. 

F.n t e r m e , é m u s , M. l . rmairc a dit combien 
il é t j j t touché de cette marque de sympathie . 
F.He lui prouve, une fois de p lus , qu'il n'a que 
des amis dans la « Grande Fanfare ». Certes , 
a-t-il dit , je ne pensa i s pas , lorsque je suis 
entré clans la société , à l'.ige de 14 ans , qu'il 
me serait poss ib le de gravir auss i faci lement 
les échelons hiérarchiques , pour arriver aux 
grac'es de sous- l ieutenant et de vive-président 
de la « Grande Fanfare », et obtenir les pa lmes 
Académiqi ' t s . C'est à vous , j e u n e s m u s i c i e n s , 
que je dédie cet exemple . . . Inuti le de dire que 
ces paroles ont é té v igoureusement applau
dies . « 

Après que les v ins d 'honntur eurent circuit-, 
les sociétaires se sont retirés charmés de l'ac
cueil si s incère qu'ils avaient reçu. 

L E S C O U R S D ' E N S E I C N E M E N T S U P É 
R I E U R D E S J E U N E S F I L L E S . - « Les mer-
verlles de l 'Egypte a n c i e n n e » . — D a n s se s 
deux premières conférences . M. le chanoinc-
Pannier a fait admirer à son auditoire les 
mervei l les de l 'F.gyptc anc ienne . L T . g y p t i e n 
d'il y a sept mil le ans était , non pas un être 
intermédiaire entre l ' h o m m e et l 'animal , m a i s 
un être dont l ' inte l l igence était auss i vive, 
auss i é tendue , aussi pu i s sante que la notre. 
Ses œuvres d'art, orfèvrerie, bijouterie, s e s 
étoffes* e t surtout sculpture et architecture, 
égala ient ou m ê m e dépassa ient e n beauté , 
ce l les de nos contempora ins . 

Le conférencier a é tudié spéc ia lement l 'épo
que primitive, quatre ou cinq mi l l e ans avant 
Jésus-Chris t ; le moyen empire , deux mi l l e 
ans avant l'ère chrét ienne , et le nouvel em
pire, avec R a m s è s II et Mencphtah , les con
temporains de Moïse . La théorie de l 'évolu
tion en c e qui regarde l ' h o m m e apparaît donc 
de ce chef c o m m e un pur roman scientifique. 

D a n s les prochaines conférences , M. Pan-
nier étudiera les erreurs de Renan et ce l les d e 

Loisy . 

S O C I E T E D E S J A R D I N S P O P U L A I R E S . 
Distribution de nouveaux Jardins. — Le Co
mité directeur de la S o o i é é des Jardins Po
pulaires, s'est réuni d imanche à n heures , 
tu CTJÔ du Contre 

Il s est occupé pr inc ipalement du lo t i s se 
ment du nouveau terra.n o b l i g e a m m e n t prèté 
- la société par M. Car s s i m o , près du V é l o 

drome do Wattrelos. 
Los ouvriers dés ireux de s'inscrire pour un 

jardin dfins c e groupe-, sont priés d'adresser 
leur dern>nde par écrit, soif, au président M. 
Charles Droulers , 160, boulevard de R e i m s , 
soit au secrétaire M. N é r y D e p a c u w . 00, rue 
Daubcnton . Cette demande doit contenir les 
nom, prénoms, profess ion , nat ional i té , â g e , 
'-tut civil (marié ou cé l ibataire) , nombre d'en-
ants , adrese exacte . 

L a préférence est accordée, suivant les sta-
••-. aux ouvriers français et c h a r g é s de fa

mille. 
-E B A N Q U E T DU C L U B DU C H I E N F l -

T Ê L E . — Les m e m b r e s du t Club du ch ien 
•iéle », qui a son s i è g e rue du Ti l l eu l , ont 

élébré sa fête annuel le par un banquet c.ui 
-u l ieu, hier soir. 
La fête était prés idée par M. Marcel in-

Gautier, prés ident , aryant à s e s c 6 . é s les 
membres de la c o m m i s s i o n . 

Au cours du banquet , M. Paul D e s s a u v a g e , 
secrétaire, au n o m de tous les m e m b r e s du 
Club du chien Fidè le , s 'est réjoui de v o i K 
parmi e u x en c e jour, M. M. Gautier. 

!1 a profité de cette réunion pour le félicitei 
de son dévouement pour la soc ; été . « C'est 
?r.ice à vos différentes démarches , a-t-il dit. 

t\e nous avons un noyau de sociétaires dé
voués lesquels sont heureux de vous avoir à 
1 ur tête ». "1 a e x p r i m é l'espoir q j e la so
ciété le conserverait toujours . 

Il n'a pas voulu passer sous s i lence le dé
nouement de l'ancien secrétaire M. Ségard 
lequel auss i a fa,t beaucoup peur la société. 
"'est gr.'icc à lui, a-t-il dit, qu'il not-s a 
•'• permis d'offrir aujourd'hui au président 
n portrait dû au concours de tous les so-

icH sires. 
i';i chaleureux vivat a été ensui te c h a n t é 

1 président . 

C O L L I S I O N E N T R E T R A M W A Y ET CA
M I O N . — Lundi soir, vers sept heures et 
demie , le tramway numéro 213, faisant le ser
vice sur la l i gne de Rottbaix-Mouvaux, reve
nait de cette dernière localité. Rue du Grand 
Chemin, marchait devant lui , un camion qui 
tenait sa droite. A hauteur du numéro 51, le 

onduetcur fit tourner brusquement son véhi
cule à g a u c h e et, !e t ramway qui suivait , le 
tamponna. Sous la violence du choc, deux 
g laces du car furent brisées. Le conducteur 
cha camion interpellé par le. receveur du tram-
>vay, M. Dc lp lanque , a refusé de décliner son 
nom. 

C O N T R E N ' I M P O R T E Q U E L L E D O U 
L E U R clans les nerfs , les musc le s ou les 
iomturcs , frictionnez la partie malade avec le 
Baume O m é g a . U n s o u l a g e m e n t immédia t 
s'ensuit. U n e seule friction g é n é r a l c m e i r suf
fit pour arrêter la douleur la plus in tense FLv 
cons' 50 c. et 1 fr. c h e i tous pharmaciens . 

t 'SS-a 
LA P I N C E - M O N S E I C N E U R A B A N D O N 

N É E . — Lundi matin vers deux heure-s trois 
quarts, les a g e n t s Locufier et Palanchier . ont 
Ttis en état d'arrestation, rue de T o u r c o i n g , 
!•• n o m m é H. L . . , â g é de ig ans- Ce jeune 
V>mme faisait partie d'une bande de trois 
individus, qui avaien" fui, à la vue des a g e n t s 
en abandonnant une p ince -monse igneur . 

L'un des deux fugi t i f s , J. C . . . , 19 a n s , a 

été arrêté au saut du lit, par l e s agent s 
U i è m e et Poissonnier . 

U n e enquête e s t ouverte par la police. 
IL N'Y A RIEN DE PLUS DIFFICILE, 

lorsqu'on est tsn voyage , de découvrir l'hOtel 
confortable et paisible où l'on puisse conser
ver l' i l lusion de n'avoir pas quitté son c h e l 
soi , parce que l'on y retrouve toutes ses a i s e s , 
auss i bien pour le l o g t m e h t que pour la table. 
Est-i l d'autre part, plaisir plus sensible pour 
des conc i toyens , même inconnus les uns aux 
autres, que de se trouver réunis lorsqu'ils 
sont é lo ignés de leur ville ? 

Non , n'est-ce pas ? Roubais iens e t Lil lois 
plus que tous en sont persuadés , et c'est 
pourquoi i'é'.ite de leur société , en se rendant 
à Paris , a vile appris le chemin du € Royal-
Palace-Hôtel 1 qui réunit c e s d tux condit ions 
difficiles, sans lesquel les cependant aucun 
hôtel n'est apte à satisfaire les personnes sou
c i e u s e s de bien-être et de dignité . Il faut dire 
aussi que l 'emplacement privi légié du • Royal-
Palace », place du Théâtre Français , au coin 
du Théâtre et de la rue Richel ieu, près de 
l 'Opéra, au centre même e n un mot de ce 
brillant quartier qui est lu i -même le vérita
ble centre de Paris , est pour quelque chose 
dans c e choix qu'ont fait nos conc i toyens pour 
leur hôtel à Paris cru « Royal-Palao's ». 

Us sont g e n s vraiment pratiques et appré
c ient vite la commodi té d'une instal lat ion ; on 
ne leur e n remontre pas non p lus en fait de 
cuis ine . Ils sont heureux de trouver à Paris 
pour leurs famil les un é tabl i s sement comme 
celui-là, d'un luxe discret et d'un cachet véri. 
tablement d i s t ingué et y affluent à tel point 
que , pour satisfaire sa nombreuse cl ientèle , 
M. Rceoussine, le d i s t ingué directeur de l'Hei-
te-1 v ient d'être obl igé de< fa ire agrandir le res-
ttvurant, où l'on est plus que jamais assuré 
de trouver cette cuis ine s o i g n é e qui a fait la 
vieil le réputation de 1' « Herml tage Hôtel » et 
de 1' « Atlantic-Hotel » de P a n s - P l a g e , établis
s ements placés sous la m ê m e direct ion que le 
« Royal-Palace-Hôtel », de Paris . 

O U T R A C E S A A C E N T S . — Pour ivresse 
et outrages à.' a g e n t s , procès-verbal a été 
dressé par M. Prud'homme, commissa i re de 
police du 4e arrondissement , à la charge de 
Herman Lepcrs , 40 ans , t i sserand, demeurant 
rue des Fi leurs , à Wattrelos. 

PLUS DE POICNEES AUX PORTES. — 
U n e désagréable surprise attendait hier ma
tin, au réveil, un certain nombre d'habitants 
du boulevard de Paris et des rues adjacentes . 
A la faveur de la nuit, des malfaiteurs avaient 
pu-, sans être aperçus ni en tendus d t per
sonne , dév i s ser et dérober l e s p laques e n cui
vre des sonnet tes et les p o i g n é e s des portes . 

D e s plaintes ont été déposées à la police. 

J E U X A U T O M A T I Q U E S nouveaux modè
les . T o u t acheteur peut devenir propriétaire 
sans rien débourser. Maison S C R E P E L , Gde-
Rue , 138, Rx . T é l é p h . 21.12. 214-8 

SINGULIERE RECONNAISSANCE. — 
Lundi mat in , M. GrimaJdi, commissaire d e po
lice du 5* arrondissement a procédé à l'arres
ta t ion du nommé Henri Boteont , chauffeur, né 
à Roubaix , le ô mars 1878, inculpé- de vol e t de 
vagabondage. 

Le 27 février dernier, ce t homme r e œ v e i t 
l 'hospital ité chez une dsime E q u i n e t , 47 ans , 
ménagère , demeurant ruo de Cohem, maisons 
W a t t e a u . aux Trois-Ponts . Il la récompensa i t 
en emportant, un complet a p p a r t e n a n t à M. 
Equinet fils, une laiinpe à souder e t de s cisai l les 
do z ingueur , le tout éva lué à quarante deux 
francs. Revenu lundi à l toubaix , Botsont a 
ete apprëaiondé. 

Il a été déféré #u Parquet . 

U N C O R S E T QUI VA B I E N , c e s t Le Pro
d i g i e u x ! Il nous arrive pour ce pr intemps 
avec un raffinement d'é légance incomparable . 
Ce Corset e s sent i e l l ement paris ien donne à 
la s i lhouette , une grâce particulière, que 
toutes les R o u b a i s i c n n c s voudront obtenir . 
Auss i pour que tout le m o n d e p u i s s e en pro
fiter, le Corset Le Prodig ieux , est . mis en 
vente à partir de 8.05 e n réclame ; à Roubaix , 
Maison de Blanc Robichez-Verdonck, 50, 
Grande-Rue ; à T o u r c o i n g , Maison Carette , 
13, rue de l 'Hôtel-dc-Ville. 3335 

EN T O M B A N T S U R LA C H A U S S E E . — 
L'un des aides-ouvriers pe igneurs de M. A. 
Carette-Duburcq. entrepreneur , rue d ' I ta l i e , 
M- I^éon Detv-asme, âgé de 14 ans , d e m e u r a n t 
rue de la Make'.lerie, 123, à Croix , s'est blessé 
au poignet droit en tombant sur la chaussée 
rue do Ici Gare. 

M. le docteur D e l a t t r e , a cons ta té u n e frac
t u r e du poignet droit . U a prescrit au blessé 
s ix semaines de repos. 

A S S U R A N C E C O N T R E LA M O R T A L I T E 
D E S C H E V A U X . — L a Mutuel le Hippique 
Française . Tari f s réduits . Dir. part. : G e o r g e s 
De lcambre , 21, r. du Trichon. T. 21.71. 3197 

R E N V E R S E PAR U N E V O I T U R E . — U n 
h o m m e de peine M. Adolphe Manquel ie , â g é 
de 3S ans , demeurant Grande-Rue , 219, a été 
renversé hier, en traversant la Grande-Place , 
par la voiture de M. Fourn i tr -Gadenne , n é g o 
ciant t n la ines , boulevard Cambet ta . 

D a n s sa chute M. Masquel ie , a été l égè 
rement b lessé à la joue droite. 

S P É C I A L I T É D E B L A N C , Trousseaux 
Layettes , To i l e s , Draps , T a i e s , Mouchoirs , 
Rideaux, Stores , Broderies , Dente l les , T i s s u s 
Hauie Nouveauté : Robeibsz-Verdonck (Ane 1 

Vandrom), 50, Crande-Rue. 
Toilettes pour 1-1' communion. 
Cette semaine : Exposi t ion s t Vente spé

ciale û3 Mouchoirs . 
T o u s les mardis : Vente de Coupons et 

articles déc la s sé s . 3334 

B R A S F R A C T U R E . — D a n s l'atelier de 
onstruction do MM. Delattre et Paulus , rut 
le- Tourco ing , un raboteur M. Victor T a t o n , 
g é de 55 ans , demeurant rue de Nap le s , a 

eu le bras droit pris entre le bâti et l'équerrt 
le sa machine . 

L'ouvier porto une plaie par arrachement 
à l 'avant-bras droit et à la face dorsale. Il 
s'est occas ionné d t plus une fracture du 
ubitus au t iers moyen . Il devra chômer six 

• n a i n e s . 

V I D A N G E S Rouba ix -Tourto ing , H Daél , 
1. du Haze, T g . T é l é p h . tb St. D é m é n a g e -

monts , w a g o n s , voitures cap i tonnés . 703 

LOS ArnniKLVTS D P TRAVAIL. — Un don-
neur do fils de 11. Henri Prouves!, fabricant. M. 
Louis AVyseur. 20 ans. rue de l'Aima, Fort Fras«z, 
113. s'est blessé à l'index droit par nue ensouple. 
Quinze jours de repos. Docteur Dispa. 

— l'n plafonneur de M. Georges thantry, entre 
•preneur, rue du Chemin de Fer, M. Auguste Meris-
eloux. 22 ans, rue Sainte-Hisabeth, 42, s'est f«it 
des plaies t-ontuses eà la main droite et à la jambe 
eauche en tombant d'une échelle. Vingt jours de 
repos. Docteur Delattre. 

ENTERREMENT OU MARDI 11 MARS 1911. -
M. Alpl.or.se Deblieck, 0 heures, église St-Martln. 
a Croix. 

HMOV 
«.•»• 

ÉBOUEUR BLES8E. — M. Henri Nie*e, 43 
ans, en résidence à Wattrek», et attaché au ser
vice de l'ébouage de itoubacx s'eut roinje. des 
tasses mueculeux dans la région lombaire par 
suite d'un etlort musculaire. 

L'ouvrier est traité par M. le dceç-totii.' Dwpa 
ê ui a prévu une incapacité de travail de douée 
jours. 

U N COUP D E L A N I È R E D A N S 1 /031 . — 
A l'usine de MM. Deflrermes-Cinet et Oatriea, 
un tisserand, M. Adolphe Hercheux, 39 ans, en 
résidence à Tourflers, a reçu un coup de aniere du 
fouet, de chasse de son métier qui lui a jneururi 
l'œil droit. 

L'ouvrier s'est fait donner des soins par M. le 
docteur Wartel qui lui a prêtent un repos de dix 
jours. • 

CYCLISTE R E N V E R S E P A U U N E V O I T D 
HE. — Un coursier du Grand Bazar de Roubaix, 
M. Gabriel Vampery. 20 ans, circulait à vélo sur 
le bord d'un trottoir, quand il fut heurté violem
ment par une voiture qui passait. Le jeune homme 
fut projeté sur le pavé avec force. On le releva 
tout étourdi et se plaiernant de ressentir une dou
leur à la cuisse gauche. 

En regagnant Roube-ix, le coursier se fit exa
miner par M. le docteur Dupré, qui n i e v a une 
blessure assez sérieuse à la cuûae gauche et pres
crivit un traitement à suivre au jeune ryeAieie. 

BRAS ECRASE. — A 1a filature de MM. De 
lannoy et fils, une étarageuse, Prudence Ifoase, 32 
ans, a eu le brus droit, fortement cxnspriraé entre 
deux volant» de métier. 

La blessée a été soignée par (M. le docteur 
Wartel, qui lui a prescrit un repos d» dix jours. 

HEM 
BRULE AU P I E D . — Chez MM. Vauasy et 

Cie, un lineur, M. Georges Gaudez, 31 an», de
meurant à Lys, est tombé sur un seoir d'eau chau
de qui, e«n se renversant, projeta une partie de 
son contenu sur le pied gauche de l'ouvrier. 

Celui-ci a reçu les esoins de M. le docteur Caud-
mont qui avait relevé au membre lésé des brû
lures du 3' degré. 

RESP.ECTEZ LE COUVRE FEU. — Des gen
darmes, en patrouille de nuit, ont rédigé un pro-
oos verbal à la charge diu sieu Dhaenne, cabare-
tier, au hameau des < Trois Baudets », parce 
qu'il avait laissé 6011 établissement ouvert après 
Pbeure de la retraite. 

L'IVRESSE MANIFESTE. — La gendarmerie 
a relevé une contravention pour ivresse à Louis 
Diacre, journalier, qui s'était enelormi à la belle 
étoile dans un fossé. 

MiAI N ECRAtS.EE. — A la teinturerie-apprêt de 
MM Mulston frères, un ouvrier. M. Alfred Man
ille, 18 ans, 'a eu la main droite eicraeée entre deux 
pièces de métier. 

M. le docteur Coubronne a constaté des contu
sions et a donné au blessé *es secours qu'exigeait 
son état. 

CYCLISTES EN D E F A U T . — La gendarme
rie a dressé procès-veM-bal à deux cycliste» qui 
circulaient à bekane eur des trottoirs seulement 
aocessibles aux piétons. Ce sont Emile Vaoder-
fratten et Auguste Hanneton 

W I L L I M S 
EN EMPLISSANT DES BOUTEILLES. — A. la 

source d'eau du - Robtgeux >-. un jeune nomme, 
travaillant pour le compte de M Henri Dubocquei, 
Albert Moine, 14 ans, était occupé à emplir des 
bouteilles. Tout a coup, l'une d'elles éclata, et des 
fragments de verre l'atteignirent à la main gau
che qui fut sérieusement entaillte. Après avoir été 
panse sommairement, le blessé a reçu les soins 
de M. le docteur Lamotte. 

•Aiaicux 
MANŒUVRE EN CAMPACNE. — Le bataillon du 

16e chasseurs a pied, en garnison â Lille, a évolué, 
lundi après-midi, en manœuvre en campagne, sur 
le territoire de cette localité. Le* opérations étalent 
dirigées par le chef de bataillon LaigneJoi. La 
troupe a reera^né Lille a l'entrée de la soirée. Les 
hommes étaient frais et di.snoe-

T H É CHAMBARD 
LE MEILLEUR REMEOE DE l_A 

C O U S T i P A T I O I g 

TOURCOING 
La jourtéa du mardi 21 : 
Tribunal de commerce, audience à neuf Arbre» 

et demie'. 
Uibliothèqur communale de neuf heurte à midi 

et de etnn a neuf heure*. 
Biblwthique dt CEcole des B.-A. de deu* é 

quatre heure). 

C R O I X 
ACCIDENT DU TRAVAIL. — Au pelgnagc Hol-

den et Cie, M. François Bouvry. 42 ans. débour-
rt-ur impasse Pluqntt. 10. à Croix, a e:c pionié i 
la main droite pur la garniture métallique d'un 
rouleau tic carde. H a '-ccu ltjs soins du docteur 
liarrtiycr. 

WJtdlQi |ÉéV! i 
A C C I D E N T S DU T R A V A I L . - Un ouvrier de M. 

Degallaix, M. Henri Boucouet. a ans. rue des 
Longues-Haies, Si. à Roubaix. a eu le pied com
prime entre, un rail et une berline qui a déraillé 
Douze Jours de repos. Docteur Lherbier — A la 
Raffinerie de pétrole. M Arthur Vunhuys 40 ans 
laveur, demeurant à Croix. s'e>t brûle a.u pied gau
che en nettoyant un bac il acide. Quinze jours de 
repoc Docteur Bunoyer 

P L U S D ' A C I D E U R I O U E 

VtCHY-CELESTINS 
U PROVIDENCE SU ARTHRIT IOUEt 

CAMBRIOLAGE SACRILÈGE 
La chapel le de Notre -Dame d e s Victoires mi sa 

au p i l lage . — Lee malfaiteurs mi s en 
fuite par des coups de feu 

La pe t i t e chapelle de Notre -Dame des Vic 
toires , s i tuée rue Nat iona l e , à proximité d e 
Péglibe Xotre -Dnme. a é té pilleie dans la n n i t 
do diiranchc- à lundi par d'odieux malfa i teurs 
qui couvoi ta ient un butin important . 

Ils ont étei déçus dans leur aé tente , car c e t t e 
fois encore ils ont dû bat tre e n retra i te sous 
les menacer du revolver. 

Lundi , vers deux heures et demie du m a t i n , 
M. J e a n Phi l ippe , négociant e n laines, rue 
Nat iona le , e>>, était réveillé en sursaut par un 
bruit sourd provenant du roz-de-chaussée. I l 
f.ui semblait entendre des coups d e marteau 
frappant la muraille. S 'étont levé aussitôt , i l 
courut au balcon do son habi tat ion d o n n a n t 
sur la rue. Dans la nuit , le né;ev iant distingua, 
quatre ombres qui se trouvaient vis-à-vis de la 
olrape-lle de Notre-Dame des Victo ires , cont i 
nue à sa maison. D e v i n a n t la présence des 
malfa i teurs , M. Phi l ippe tira, un premier coup 
de son revolver en I air. Aussitôt , les quatre 
malfaitettrs aix>n lonnôrent le terrain pour 
prendre la f'uite ver.- la rue Saint-Jacques. Le 
négociant t ira un second txnip de feu dans leur 
d irect ion, mais ICNS malfa i teurs qui n ' a t a i e n t 
pas été a t t e i n t s , d i sparurent rapidement dana 
la nui t . 

Le brigadier de poiiejo Vore-ux, en patroui l le 
dans le quart ier , a t t i r é par le brui t des déto
nat ions , constata les déprédat ions fa i tes d a n s 
la chapel le pear les s inistres gredins. La porte 
du sanctuaire avait é t é forcée à l'aide d'une 
pince monse igneur; un barreau de fer se trou
vait aussi descellé. TJn tronc fceellé dans la m u 
raille à droite de la part ie en façade de la 
chapelle avait é té fracturé à coups de «ner-
tean. Sur le sol, on découivrit une somme de 
3t2 fr. 85 en monna ie do billon e t oue?rques 
piôces divis ionnaire» en argent . U n second 
troue adapte :-ur la porto du fond await é té 
arraché. Tou-s les objoîs garnissant l ' intér ieur 
avaient Me déplacé*. Bur les eusses, le policier 
découvrit un iu.tc-u.ti avec un manche pleat e n 
ter portant les mots su ivants : Clioquet. P a r i s . 

D a n s leur préc ip i ta t ion , les cambrioleurs 
a v a i e n t a b a n d o n n é c e t o b j e t c o m p r o m e t t a n t , 
ainsi que l W g e n t tirouvé. dans le tronc princi
pal qu'ils avaient fracturé . 

I>e sous-brigadier Voreux , en compagnie des 
agents , fit des recherches dans le vois inage. Au 
cours do leurs inves t igat ions , les policiers dé
couvrirent flans le pc-eit square de la place 
Notre -Dame le eeeessd tronc dérobé dans ta 
chapelle'. Celui-ci avai t é t é défoncé e t son con
tenu ava i t disparu. 

M. Broux, commissaire de polkce de perma
nence a commencé une enquête d i s la pre
mière heure sur ce» odieux méfai t . Le magis
trat a entendu M. Jean Phi l ippe , le négociant 
en la ines qui a mis les cambrioleurs en fuite 
par ses <-oups ele feu. Oelui-ci n'a pu donner 
aucune indication sur le s igna lement des qua
t r e ind iv idus ; il a seulement remarqué qu'un 
de*s quatre estait plu* grand que ses complices. 

L A chapelle de Notre -Dame des Victoires e s t 
la propriété de M. Raseon-Watt ine , industr ie l , 

' m e Nat ionale . 67. Le produit des troncs d e Va. 
ohapelie servai t à faire dire des messes. Le pro
priétaire n'a pu d ire môme approx imaU\œment 
c e que les trorv» pouvaient contenir . 

Inut i le de dire nue cet od ieux sacr i lège a, 
produit une v . ' -pression dans le quart ier 
de la rue Nat iona le . 

Lo Sûreté « otntnence des re»±erceBos lundi 
- mat in dès la première 'heure, d a n s l'espoir d e 

découvrir les coupables. 

pub.it
Alpl.or.se
ECRAtS.EE
iu.tc-u.ti

